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gatoire, qu'un de ses principaux prélats a qualifiée de fable indigeste et mo- On a craint, comme le ministre, que la production de ces pièces ne renot.
derne. Cependant le manifeste que vient de publier l'empereur Nicolas sur velàt des discussion irritantes.

Jedécès de sa niéce, la:grande duchesse E-lisabeth, duchesse de Nassau, se La reine vient d'accorder Ù lord A herdeen,ministro des n <ihires étrangerer,
termine par ecs.mots:. "Nous sommes convaincus que tous nos fidôles sujets la place de gardien du parc de Greenwich.
uniront leurs prières, aux. nôtres, pour. le repos de l'ame de la défunte.' Emigration ou Canadc.-- Les lords de la trésorerie ont doi né instruction
Comment concilier cette demande %le prières avec la négation dli purgatoire, au département des roans en Canada d'exempter dif paiemlîentît des droitm
omanée-dela bouche même dlu suprême pontife de P'Eglise de Russic? . impériaux les meubles de ménnîge et autres objets nécessaires qui peuvost.

-T vient de-paraître un règlement sur l'éducation des femmes c Russe; accompagner les émigraus et qui sont destinés unliqueiept liour leur usage ou
l'empereur veut, d'un commun accord avec Pimpératricc, soumettre l'éduca- celui de leurs familles, et lion pour le commerce ou polir étre vendus.
tion les fQmmes à. unè ê. direction uniforme. L'éducation des 'femmes sera t!jaires d'Espagne.-~Un des fuits les plus importans sign!és par le.jour-
soumise à,un conseil.central dl'administration divisé. en trois sections, savoir, naux le i\ladrid, c'est le retour inattendu de Ml. Castillo v Aynczu, qui si-
celle.de Saint.Pétersbourg, celle de.M%'oscouî et celle des povinces. Le prince vait été envoyé à Roume en qualité ce miniistre plénipotentiaire. On croyait
Pierre:dOldenbourg est le présidenittu'conseil,qui a son siége 'à Saint-Péters- d'abord qu'il avait rapporté un concordat. Les choses ne sont pais si avan-

,bourg. Le conseil est soumis aux ordres de. .cmpereur. et de l'impératrice. cées ; re n'est point que les dispositions de la cour pon-tiicale ne soient plus
favorables à l'Espagne. quant à la questioni religieuse mais lo Saint P're

V.ege, comme base prélimimaire de tout rigement, la remise, immóédiate
N OUV -ELLES PO LITI QU C des biens du clergé encore lon vendus.

<CUVE.ES D'EURoPE. . .Afort du gouverneur <le Tolbago.--Nois apprenons par une lettre paricu-
-C'e, qui suit es,-tiré du Canadien, i ère gle Tobar, que le goulveriietr le cette île. le général Durlinr. est mor
Les nrrangemens ministériels que: nous avons aussi annoncés d'après le

Times du 4 ifévrier sont confirnés, et les membres de la chambre des com-
munes dont les sièges étaient vacans.par suite de lotir acceptation d'emplois
ont été~rééêlus.-

Sir George.Clerk, le nouveau vice-président du bureau dle commerce, a
repris son siège le 12 février,, comme représentant du bourg de Stanford.

Le nouveau ministre de la guerre, M. Sidney lerlert a été élu sans op-
position pour Wiltsline Sud. M. Henry Fitzroy, récemment nommé l'on
des lords commissaires de l'amirauté, pour Lewis ; M. Christopher Tower,
pour le Buckinghamshire; l'honorable W. B. Bnring, pour Thetford ; M.
W- -. F. Careîv,. pour le Cornvall Est; et M. R. A. Fitzgerald pour Tip-
peray (Irlande).

Voyage de la reine en Irlande.-Deptis que nous avons annoncé, dit un
journal, de. Dublin, que la reine et son. illustre époux se proposaient ie visirer
ce pays óié, prodlain de bonne heure,. nous avons appris un fait qui confir-
me entièrement-cette nouvelle et que nous tenons de la source la moins sus-

- pecte. . Un navire à vapeur splendide, sur le principe de l'hélice nommé
The Feriry, se . construit .en--toute .hàte au chantier de \1 M. Ditclburn et
Mara. de Londres. On croit savoir là que ce bàtim'nt est destiné à trans-
porter la reine et le prince Albert en Irlande l'été prochain.

M. Watson a demandé, le 20 février, la permission d'introduire un bill
pour le rappel ultérieur dela disposition législative imposant des peines et pé-
nalités aux sujets catholiques-romains le Sa Majesté, à cause de leur reli-
gion. Sir J. Graham, ministre de l'intérieur, a dit qu'il ne s'opposerait pas
à l'introduction du bill, mais ne e'engageait pas à l'appuyer. Lord John
Russell s'est prononcé en faveur de 'introduction <lu Bill.

Lord Stanley, ministre des colonies, récemment appelé à la chambre des
pairs, y a pris son siège le 13 février.

Le '9 février après le rejet de la motion de M. Roebuck d'étendre à l'Ir-
-lande la taxe des revenus (income-tax), la proposition de Sir R. Peel dé con-
tinuer cette taxe en Angleterre et on Ecosse, fut adoptée 'à la majorité de
198 voix (226 contre-30).

M. Richard-Albert Fitzgerald, un des juges de paix destitués comme par-
. tisans du rappel, a été élu représentant du comté de Tipperay, en remplace-

ment de feu lhon. Robert Otvav Cave. -
Le comte de Rosse a été élu pair représentatif d'Irlande à la chambre

des Lords dis Royaume-Uni en remplacement du défunt comte de Limerick.
Le rapport de la commission d'enquête str la loi et la pratique à l'égard

,de l'occupation des terres en-Trlande, est publié dans une suite de numéros
du TexfordIndesendent. i ne paraît pas satisfaire M. O'Connell, qui a.
dit, dans une assemblée d.e l'association du r-appel, que c'était de la boul/ic
po-ur les chats.

le discours de la reine.à l'ouverture du parlement est publié dans la Ga-
zette d'avant-hier, d'après un journal de Glasgoiv du S février, reçut par M.
-Fife, de la douanc, et communiqué par'lui. Ce discours est n tout con
forme à l'aperçu que nous en avons donné il y a un mois (voir le Canadien
du 26 février), d'après le Times de Londres du 4, avec l'addition suivante:

« Le rapport ic la commission chargée de faire enquêta sur la loi et la
.pratique à Pégard de l'occupation des terres (en Irlande) est presque prêt, et.
,vous sera communiqué aussitôt qu'il aura été présenté.

"l La santé des habitans des grandes villes et districts populeux de cette
partie du royaunie-uni (l'A.ngleterre)a été le sujet d'une enquête récente de-
,vant une commission, dont le rapport .vous sera soumis incontinent. Cc
sera une grande satisfaction pour moi Ri les renseignemenns et les suggestions
contenus clans ce rapport vous mettent en état d'aviser aux moyens d'améli-
orer, en ce qui regarde la santé et le.confort, la condition uîes classes les plus
pauvres de mes sujets." -

Le 6 fêvrier.les adresses des ceux chambres ont éto présentées à la reine,
qui y a 'ait, conîme de coutume, une réponse très-gracieuse. Lecture en a
été.donnée le même jour aux deux. chambres.

A ceplle des communes,.sir G.- Grey a demandé communication des coi--
respondances échangées entre la France et l'A nîg!cterre au sujet cie Tahiti.
Sir Robart Peel a demandé qu'on n'insistât point, et la Chambre a .défêrê à

voe.

subitement le 11 de février, et a été enterré le lendemain avec tous les hon-
neurs dus à son rang distingué.

A LG tlnIE.
-On écrit d'Oran, le 3 1 ja nvier

c Le -poste dl Sidi.bel-Ahhs vient d'tre se théatre d'un événemoent
aussi extraorinaire qu'imprévu nu toilieu le la tranquillité gn érale.

I Ce poste, situé à 13 licues au sud d'Ora., se conipose d'une redoute et
d'un camp retranché adjacent, dans lesquels sont établis un lataillon du'6e
léger et deux escadrons de spahis.

" hier au matin, M. le chef de bataillon Vinoy, commandant sopérieur,
ayant été prévenu que quelques bestiaux avaient été enlevés à des tribus
aimes. s'était porté avec su eavaleric et un goum di côté où le vol uvait eu
lieu, nfin de recueillir îles renseignemuens. Ver. dix~heure:, c'est-à-dire à
l'heure où soldats et sou-odiciers étaient occupés à prendre leur repas, deï.
A rabes. au nombre de 60 environ, arrivaient à l'entrée du camp, précédée
de quelques enfans.

c La plupart I'entr'eux portaient des bâtons de voyageurs ; aucune armi
ne paraissait ; ils se présentaient en demandant à parler au commandant su-
prieur auquel ils avaient à dresser ie réclamation Le factionnaire laise
entrer les piremiers, mais, bientôt la tourutire étrange de ces visiteurs lui ins-
pirant quelque' doutes, il veut arrêter ceux qui les suivent, et il est étendît -
mort sur la place d'un coup de pistolet.

" Cette détonation est le signal del'attaque tits ces fanatiues s'élancent
dans le camp, tirent dldessous leurs vétemîtens les armes quit'ils v avaient cn-
citées et se précipitent star nos soldats, pris à liutiproviste. La demeure diu
commandant supérier est envahie, le plastton est tité sur la porte. Nos sol-
dats, qui d'abord ne soupçonnaient pas qu'on osât les attaquer, couei-ent attx ar-
mes de toutes parts, se jettent sur les Arabes qui cherchent à fuir : déjà les
issues étaient gardées, tout ce qil* était entr&'dans la redoute y trouve la mort,

-S cadavres ont été relevés surle terrain.
'" Cette lutte corps à corps contre ds hommes exaltés par le fanatisme et

dcéeidés à sacrifier leur vie, nious a coulé cher, on évalue à plus de 30 le
nombre de nos blessés.

" Cependant un coup de canon tiré <le la redoute avait annonicé à M. le
chef de bataillon Vinoy que des circotstances extradinaires réclamaient son
retour air camp. A ce. signal Il commandant croyant à l'apparition de
quelque hande le rôdeurs et confiant dans sa garnison, se dirigea sur la route
que devait suivre un ennemi en retraite. Il s'est ainsi trouvé en face les
douars dont les hommes étaient venus chercher la mort parmi nous. Là, se
trouvaient seulement les femnies, les cnfans, les vieillards et les troupeaux
tout a été pris et ramené tu camp.

Ir Voici maintenant à quoi l'on attribue un pareil acte <de folie
"Un maraout vent de POues il y a quelques jours,annonçait que l'empe-

reur Abderrhamnan ayant fait la paix avec les Français, venait à peine ul'ètre
déposé, qu'un prétendant était sur les rangs pour le remplacer, el..que liii-
rîméin, envoyé par ce prétendant, avait reçwla mission l'expulser les chré-
tiens de PA frique. l'ar ses discours et ses prières, il avait exalté le fanatis-
me tle ceux dounirs des Ouled.Seliman et les avait décidés à venir égorger la
garnison de Sidi-bel-A bbès.A va ut letrdéparil leur atvnit fait manger le pain
et le sel, et avait prononcé sur les alinens (les paroles sacrées, qui devaient
rendre les vrais miuisulnans invisibles aux chrétiens et empêcher nos armes
de pouvoir les atteindre. Ces hommes sont arrivés vers le camp en récitant
des prières à la manière les inspirés, ce qui n provoqué le .rire tic nos sol-
'dats qui les voyaient venir, loin <le supposer à quelle scène ils se prépa-
raieit.

c Le commandant Walsin-Esterhazy, directieur des affiires A rabcs, est
parti ce soitr pour Sidi-hel-Abbès. On <lit qu'il a pour mission d'examiner
avec-soin si quelques iilividrs connus pour étre partisans de l'ex-émir ne
seraient point compromis dans cette niltire."

L'Ec/o d'Oran ajoute dans son itîumtéro lit 7 février :
c' Les nouvelles que notus recevons le Sidi-lhel-A bIés confirment celle-

que nous avons données la semaine dernière. L'cliauiffourée .di 30 jan-
vier c.t bien dêcidment un iuit isolé, qu'il faut attribuer ai Ianatisne exalt
de quelques hommes. Il ne paraît pas que le comîplot ait été connu en de-


